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ÉDITORIAL

UN DIMANCHE, on m’a demandé de 
prendre la parole dans le cadre d’une 
retraite ecclésiale d’un jour. J’ai divisé 
la congrégation en petits groupes. Leur 
première tâche consistait à partager 
quelque chose que personne ne 
connaissait à propos de soi. À plusieurs 
reprises, j’ai mélangé les groupes. La salle 
s’est remplie de conversations et de rires.   

Quand on s’est regroupé, je leur ai 
demandé comment cela s’était passé. 
Les retours étaient unanimes : « Nous 
avons appris tellement de choses les uns 
sur les autres alors que nous sommes 
membres d’une même église depuis 
tant d’années ! » Ils avaient été surpris 
d’apprendre que Kathy jouait de la guitare 
et que Harry aimait cuisiner. Un mari avait 
été surpris d’apprendre quelque chose de 
nouveau sur son épouse. 

Je me suis rendue compte que souvent 
les gens s’animaient et commençaient à 
partager s’ils trouvaient des gens disposés 
à écouter. De merveilleuses conversations 
peuvent être entamées si une ou deux 
questions sont posées : Comment avez-
vous rencontré votre conjoint ? Avez-
vous un passe-temps ? Quelles sont 
les meilleures vacances que vous avez 
passées ? Comment avez-vous choisi 
votre carrière ?  Comme êtes-vous devenu 
chrétien ou adventiste ? 

Cela marche aussi avec les voisins. Invitez-
les à prendre un repas. La nourriture 
n’est pas ce qui est le plus important, 
donc ne vous inquiétez pas si vous êtes 
un cuisinier ou une cuisinière médiocre, 

comme moi. Apprendre à connaître la 
personne est l’essentiel. Écouter peut être 
une opportunité pour prier avec eux, ce 
qui peut aboutir à une expérience plus 
profonde avec Jésus. 

APPRENDRE À ÉCOUTER
Un jour, une collègue m’a arrêté dans le 
hall et m’a dit : « J’ai besoin de ton avis. Je 
fais face à une crise et je ne sais pas quoi 
faire. » Dès que je me suis assise dans son 
bureau, elle a commencé à s’épancher 
et à me faire part de son problème. 
Pendant 20 minutes je me contentais de 
l’écouter et de hocher la tête pour lui faire 
comprendre que je prêtais attention. 

Soudain, elle s’est exclamée : « C’est ça ! 
C’est la réponse. Je sais ce que je vais 
faire ! Merci de m’aider à comprendre ce 
que je dois faire. »

« Il n’y a pas de quoi, » lui ai-je répondu. 
Ensuite, j’ai prié pour que Dieu la guide et 
la bénisse. J’ai repris mes activités, j’étais 
encore stupéfaite. Je n’avais pas dit un 
mot. Je m’étais juste contentée d’écouter. 

Une fois, j’ai demandé à une conseillère 
familiale si elle aimait son travail. 
« Absolument ! » a-t-elle répliqué. « Je 
suis étonnée de constater que les gens 
sont prêts à dépenser de l’argent rien que 
pour que quelqu’un les écoute. »

Écouter ne signifie pas attendre mon 
tour pour prendre la parole. Jacques 1:19 
déclare : « Sachez-le, mes frères bien-
aimés. Ainsi, que tout homme soit prompt 
à écouter, lent à parler, lent à se mettre 

en colère ». Écouter est un don d’amour, 
de sécurité, de guérison et d’acceptation, 
sans aucun jugement ni aucune opinion. 

Mon premier mari est décédé alors que je 
n’étais qu’une jeune mère. Dans les mois 
qui ont suivi, certaines personnes ont 
évité de me parler de ce qui s’était passé 
ou de mentionner qu’il était parti. Ils 
avaient peur de me blesser et de me faire 
pleurer. Mais parler et reparler de cette 
histoire est thérapeutique.  

Quand les gens perdent un être cher ou 
qu’ils traversent une terrible expérience, 
dites-leur que vous êtes disposé à les 
écouter évoquer ce qui s’est passé. 
Ensuite, écoutez et n’interrompez pas en 
commençant par leur dire comment gérer 
ce qui leur arrive. Laissez-les pleurer. Priez 
avec eux, pas une prière pour conseiller 
ou sermonner. Priez pour le réconfort ou 
la guérison. 

Prendre le temps d’écouter – vraiment 
écouter – est puissant. Cela construit des 
relations, ouvre les cœurs et fait croître 
la confiance. Cela peut changer la vie de 
celui qui est écouté et de celui qui écoute. 

Nous acquerrons plus de sagesse en 
écoutant qu’en donnant des conseils. 
« Celui qui répond avant d’avoir 
écouté fait un acte de folie et s’attire la 
confusion. » (Proverbes 18:13, LSG). 

CE QUE LES GENS

Janet Page sert en tant que secrétaire 
associée de l’Association pastorale pour 

les épouses de pasteurs, les familles et le 
département de la prière. 

recherchent



4
QUATRIÈME NUMÉRO 2021

Le problème était les fenêtres du salon. Elles 
faisaient plus de deux mètres de large. Mon 
budget ne couvrirait jamais le coût des rideaux. 

Nous étions stationnés dans une base militaire 
de la Marine parce que mon époux était pilote de 
jet. Il y avait des logements pour les familles sur 
la base, mais nous voulions vivre à la campagne. 
On nous avait dit que trouver une maison à louer 
à côté de la base était quasiment impossible. 
Mais nous avions décidé de chercher une dans 
la région et en avions trouvé une qui venait tout 
juste d’être mise sur le marché. C’était l’endroit 
idéal pour élever nos deux jeunes fils.  

La maison était entourée de champs de coton 
et d’un large porche. Nos meubles remplissaient 
les chambres comme si la maison avait été 
faite pour nous sur mesure. La salle de séjour 
donnait sur l’ouest et les couchers de soleil 
peignaient les murs des couleurs de l’arc-en-
ciel.  Un magnifique cadeau pour la fin des jours 
ensoleillés. Néanmoins, nous avions besoin 
d’intimité. 

Mon budget pour de nouveaux rideaux étaient 
de $100, et en 1972, c’était une somme 

La taille 
parfaite

JE NE PENSAIS PAS QUE DIEU SE 
SOUCIERAIT DE CE PETIT BESOIN 

DANS MA VIE. 

conséquente. Cependant, la largeur n’était pas 
une taille standard, et commander des rideaux 
customisés était onéreux. Je ne savais pas coudre et 
engager un tailleur local en sus du coût des rideaux 
équivalaient à trop d’argent. Pour compliquer les 
choses, trois petites fenêtres dans la salle à manger 
requéraient aussi des rideaux. 

Je suspendis des draps pour l’intimité – pas un super 
style comme décoration. Ma seule solution était de 
soumettre le problème à Jésus. Des fermes à louer 
étaient quasiment impossibles à trouver, pourtant 
Il nous avait trouvé un logement. Mais pour être 
honnête, je n’avais pas beaucoup de foi. Ce n’était 
pas une question de vie ou de mort. Ce n’était après 
tout qu’une question de rideaux ! 

À LA RESCOUSSE
J’ai appelé Ellen, ma meilleure amie, pour lui 
demander de l’aide. Nous nous étions rencontrées 
quand nos époux faisaient partie de la Marine, à 
l’étranger. Je l’avais invitée à notre église et elle 
avait étudié et s’était faite baptiser. Sa famille avait 
déménagé dans un autre État, mais notre amitié 
n’avait cessé de grandir. (Un peu plus tard, nos deux 
maris se firent aussi baptiser.)
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Ellen était une couturière 
talentueuse. Quelques jours après 
mon appel, elle arriva avec ses deux 
petits et une machine à coudre. D’un 
cœur humble, je louais le Seigneur 
pour sa réponse. Assurément, $100 
suffiraient pour le tissu et pour ce qui 
est de la couture, elle s’en chargerait. 

Avec quatre enfants de moins de cinq 
ans, notre maison était animée. Pour 
notre projet de couture, il nous fallait 
attendre la soirée. Cependant, Ellen 
étudiait le livre de Daniel et voulait 
que je me joigne à elle. C’était un 
plaisir d’étudier la Bible ensemble, 
mais ce voyage était consacré aux 
rideaux. Nous pourrons étudier 
Daniel quand le projet de couture 
sera accompli, me suis-je dit. 

Deux jours après son arrivée, je 
commençais à m’inquiéter. Nous 
n’avions même pas encore acheté le 
tissu, et dans deux jours, elle allait 
rentrer chez elle. 

Nous nous sommes mises d’accord 
pour aller faire du shopping le jour 
suivant. Ellen se rendit dans un 
grand magasin haut de gamme qui 
vendait des rideaux faits sur mesure. 
Frustrée, je lui rappelai qu’ils seraient 
probablement trop chers. C’était une 
perte de temps. 
Elle me dit : « Allons jeter un coup 
d’oeil. »

Je la suivai, mais je n’étais pas 
contente. Nous allions manquer de 
temps. 

Et, les voilà qui installaient sur un 
rayon des rideaux sur mesure qui 
avaient été renvoyés.  Ils étaient 
parfaits – la bonne couleur, les 
bonnes mesures, et les trois 
panneaux supplémentaires pour la 
salle à manger. Le tout pour $100 !

Ellen ne semblait pas surprise. 
J’étais bouleversée et les larmes 
commencèrent à glisser sur mes 
joues. Je crois que Jésus souriait. 

Commander des rideaux customisés 
demande du temps. Cela signifie 
qu’avant même que nous ayons 
loué la ferme, Jésus planifiait déjà 

les rideaux pour notre salon. Ce n’était ni de la chance ni une 
coïncidence. Ce cadeau était intentionnel et il était parfait ! 

La Bible est pleine de promesses se rapportant au salut, au 
pardon, au Saint-Esprit, à la foi, à la guérison des cœurs brisés, 
à la paix, à sa présence permanente, à la vie éternelle – la 
liste est longue. Notre Sauveur s’intéresse à tous les aspects 
de notre vie. Il compte les cheveux de notre tête (Luc 12:7), Il 
nous aime (Psaumes 147:11), et Il connait les désirs de notre 
cœur  (Psaumes 37:4). 

Dans Matthieu 7:11, il y a une autre promesse : « Si donc, 
méchants comme vous l’êtes, vous savez donner de bonnes 
choses à vos enfants, à combien plus forte raison votre Père 
qui est dans les cieux donnera-t-il de bonnes choses à ceux qui 
les lui demandent. » 

Nous avons déménagé et ces rideaux conviennent aussi à 
notre nouvelle maison. Je continue à être étonnée et pleine de 
gratitude pour la réponse de Dieu à ma prière. 

Caron Oswald est retraitée de la fédération et vit dans le 
Tennessee. Elle a un fils et deux petits- enfants. Elle aime écrire sur 
les expériences se rapportant au pouvoir de Dieu et sur les prières 

exaucées dans la vie de ceux qui croient.

J’étais bouleversée et les 
larmes commencèrent à 
glisser sur mes joues.

Your Online Prayer Community
Praying for each other and for 

the outpouring of the Holy Spirit.

“A chain of earnest, praying believers should encircle 
the world ... to pray for the Holy Spirit.”

Ellen White, Review and Herald, January 3, 1907

www.wepray.mobi
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« NOTRE MARIAGE EST UNE 
CATASTROPHE ! » déclara Andrea1. « Je 
n’aime pas Robert et je ne suis attirée par 
lui ni sur le plan émotionnel ou physique. 
Vu de l’extérieur, notre mariage semble 
fonctionner, mais je veux y mettre un 
terme. L’idée d’être encore avec lui quand 
il prendra sa retraite dans quelques années 
m’est insupportable ! Il est si énervant ! Je 
n’aurais jamais dû l’épouser ! »

Lauren, l’épouse d’un dirigeant de 
l’église, fut choquée quand Andrea, lui 
fit cette confidence. Comme elle et son 
mari, David, étaient devenus amis avec 
Andrea et Robert, ils avaient pensé qu’ils 
formaient un couple formidable. Robert 
était un professionnel très respecté dans 
sa profession et un dirigeant dans leur 
église. Andrea et lui étaient tous deux très 
impliqués dans de nombreuses activités 
et actions de l’église et apportaient un 
soutien financier important.

Masquant sa surprise, Lauren assura à Andrea que David 
et elle-même allaient prier pour eux, mais qu’elle ne savait 
pas quoi faire d’autre pour l’aider. Elle craignait qu’ils ne 
se séparent à cause de différences irréconciliables.  

Lauren et David prièrent à ce sujet durant quelques mois, 
mais sans obtenir de réponses. Puis un jour, Lauren se 
sentit poussée à mentionner à Andrea l’existence d’un 
groupe de soutien biblique assez connu. Après plusieurs 
mois et une frustration grandissante, Andrea et Robert 
prirent un rendez-vous auprès d’un conseiller du groupe. 

Quelques mois plus tard, Andrea et Robert étaient 
rayonnants de bonheur, emplis d’un regain d’amour l’un 
pour l’autre et d’une vraie joie. Ce conseiller les avait 
écoutés tous les deux et les avait accompagnés à travers 
les Écritures pour les conseiller sur le plan spirituel. Il 
leur donna le temps de sonder leur propre cœur pour un 
renouveau spirituel et pour entendre la voix du Seigneur. 
Au cours d’une des sessions, le conseiller découvrit aussi 
un événement remontant à l’enfance de Robert qui aurait 
pu contribuer à des comportements si désagréables et 
peu attrayants pour Andrea.

CES CLÉS RÉSOUDRONT LES PROBLÈMES LORS DE SITUATIONS 
CONFLICTUELLES ET REMPLACERONT LA FRUSTRATION PAR LA JOIE. 

DANS LES YEUX DE DIEU

Les différences
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Andrea était aussi disposée à écouter et à 
considérer cette nouvelle perspective, dans un 
esprit de prière. Le Seigneur changea son regard 
sur les comportements de Robert et ses sentiments 
et son affection pour lui s’accrurent de manière 
significative. Une meilleure compréhension 
mutuelle aboutit à un renouveau de leur relation 
amoureuse. 

UNE CONSIDÉRATION MUTUELLE
En tant que conjoint pastoral, vous avez 
probablement vu de nombreuses situations 
conjugales apparemment désespérées. La différence 
entre les individus provoque maints conflits et 
pas qu’au sein des mariages. Des différences de 
personnalités, de convictions, de comportements 
peuvent nous diviser au sein de l’église, au sein de la 
famille élargie, au travail ou en quelque lieu où deux 
personnes sont en proximité rapprochée. 

Cette déclaration de l’auteure Ellen White nous 
livre un éclaircissement sur ce problème : « Des 
différences marquées de disposition et de caractère 
existent fréquemment dans la même famille, car 
il est dans l’ordre de Dieu que des personnes de 
tempérament différent s’associent. Lorsque c’est 
le cas, chaque membre du foyer doit avoir un 
regard sacré sur les sentiments et respecter le droit 
des autres. Par ce moyen, la considération et la 
tolérance mutuelles seront cultivées, les préjugés 
s’amenuiseront et les points durs du caractère 
seront adoucis. L’harmonie peut être assurée, et le 
mélange des différents tempéraments peut être un 
avantage pour chacun. »2

Je réalise que ma personnalité et mon caractère 
poussent souvent, ma chère épouse Janet, à 
vivre ce qui a été écrit plus haut, me traitant avec 
considération et une patience aimante et calme. 
Je plaisante souvent avec elle en lui disant : « Le 
Seigneur t’a offerte à moi afin que tu puisses 
améliorer ton caractère pour ressembler comme 
Jésus ! »

Au fil des années, j’ai trouvé quelques clés pour 
résoudre des problèmes liés aux situations 
conflictuelles et remplacer la frustration par la joie 
alors que nous travaillons de concert au quotidien et 
au sein de notre ministère. En voici quelques-unes :

1. Écoutez et essayez de comprendre en 
profondeur ce que veut dire l’autre personne 
et ce qu’elle ressent avant de prendre la parole 
ou avant d’essayer d’exposer votre point de 
vue. Une communication ouverte, calme et 
respectueuse peut accomplir des merveilles. 
Jacques 1:19 déclare: « Ainsi, que tout homme 
soit prompt à écouter, lent à parler, lent à se 
mettre en colère. » 

2. Passez du temps, en prière, avec le Seigneur. Écoutez-le 
et lisez les Écritures et ses écrits inspirés. Souvent, cela 
peut nous montrer comment notre moi est un problème 
majeur. Dois-je toujours prouver que j’ai raison ? Suis-
je prompt à m’offenser et à me sentir frustré quand je 
n’arrive pas à me faire comprendre ou que les autres 
ne sont pas d’accord avec moi ? Voici une déclaration 
profonde : « Si l’orgueil et l’égoïsme étaient mis de 
côté, cinq minutes suffiraient à écarter la plupart des 
difficultés.”3 Mais dans la pratique, comment mettre notre 
moi de côté ? Je pense sincèrement que la troisième clé 
nous aidera à répondre à cette importante question. 

3. Laissons le Saint-Esprit nous baptiser continuellement 
et nous donner un cœur nouveau (voir Ezéchiel 36:25-27 
et Galates 5:22-6:5). Imiter Son amour désintéressé est 
la réponse à plusieurs de nos problèmes relationnels. 
Dans 1 Corinthiens 12 et 13 et Éphésiens 4, nous voyons 
Paul plaider avec le peuple de Dieu, les encourageant 
à éviter les schismes alors qu’ils font partie du corps 
du Christ (l’église). Il nous encourage à reconnaître que 
nous sommes tous diverses parties du corps, avec des 
dons spirituels différents et que le véritable amour agape 
n’intervient qu’aussi longtemps que Dieu vit en nous en 
tant que tête du corps. 

Imiter Son amour 
désintéressé est la 
réponse à plusieurs 
de nos problèmes 

relationnels.
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Les différences dans les yeux de Dieu 

Jerry Page est le secrétaire de l’Association pastorale 
de la Conférence générale des Adventistes du 7e Jour, 

à Silver Spring, dans le Maryland.

UN EXEMPLE RÉEL
Une fédération que je connais a voté un nouveau 
leadership il y a quelque temps de cela. Au sein de cette 
fédération diversifiée, ils ont découvert de nombreux 
membres merveilleux accomplissant de très belles 
choses. Mais les différences culturelles, les croyances 
théologiques, les priorités financières dues à des fonds 
limités, les méthodes pastorales et les personnalités 
causaient de réelles frictions au sein des familles, 
de l’église, des écoles, voire au sein de la fédération 
elle-même. La croissance de l’église, les finances, les 
programmes et le moral des membres étaient à leur 
niveau le plus bas.

Ces nouveaux dirigeants ne savaient plus quoi faire mais 
aspiraient à voir cette fédération qui avait tellement de 
potentiel, aller de l’avant, dans l’unité, faisant partie du 
corps du Christ comme relaté dans le livre des Actes. 
Durant les quelques années qui suivirent, inspirés par 
Dieu, ils furent poussés à mettre en pratique les trois clés 
mentionnées plus haut. Voici quelques-uns des moyens 
que Dieu leur suggéra, en réponse à leurs prières :

1. Un appel fut passé, clairement et régulièrement, à 
tous les membres afin que tous recherchent ce qui 
nous faisait cruellement défaut, notamment un réveil 
dans le domaine de la vraie sainteté ; celle obtenue à 
travers la prière tout en recherchant la volonté de Dieu 
concernant tous nos plans et nos activités.4

2. À travers l’emphase mise sur la prière, la faculté 
d’écouter vraiment le Seigneur et les autres fut 
développée. De nombreuses idées personnelles furent 
mises de côté afin de privilégier l’unité pour la mission 
et la fraternité. 

3. Les rencontres, dès que cela s’avérait possible, 
commençaient par la louange, les témoignages et la 
prière concernant les vrais besoins et les problèmes 
en cours. Cela déclencha une unité de cœur et d’esprit 

visant un même objectif. Des ministères 
extraordinaires dont le but était d’atteindre 
ceux qui s’étaient égarés furent développés 
et l’argent abonda de manière extraordinaire 
pour financer cette vision partagée de 
tous, parce que c’était Dieu qui était aux 
commandes. 

4. Des programmes de volontariat actif furent 
développés, ce qui en retour poussa plus 
de membres laïcs à se joindre aux divers 
ministères et une croissance dramatique tant 
sur le plan spirituel que numérique fut noté au 
sein de cette fédération. 

5. La présence du Saint-Esprit fit naître un amour 
désintéressé, ce qui changea les conflits en 
puissants progrès et victoires d’équipes. 

Bien entendu, tout n’était pas parfait et quelques 
conflits perduraient toujours, mais tous avait 
été témoin que Dieu était capable de réaliser 
« au-delà de tout ce que nous demandons ou 
pensons, » selon Sa puissance œuvrant en nous 
(Éphésiens 3:20, 21). Quand Dieu dirige et que 
Son peuple constate sa présence, tout va pour le 
mieux !

DANS LES YEUX DE DIEU
Nous n’aurions jamais choisi les disciples que 
choisit Jésus pour diriger l’église présentée dans 
les Actes du Nouveau Testament. Il y avait tant 
de personnalités différentes et défectueuses et 
d’importantes faiblesses en chacun d’eux . . . des 
différences apparemment irréconciliables ! Mais 
Jésus puisait sa faculté à diriger dans des heures 
passées en prière avec Son Père et voyait ses 
disciples non pas comme ils étaient mais comme 
ils pourraient être une fois transformés par Sa 
grâce et emplis du pouvoir de l’Esprit Saint. Il en 
va de même pour nous aujourd’hui. 

« Seigneur, aide-nous à nous voir les uns les 
autres ainsi que nos différences à travers Tes yeux 
compréhensifs et aimants. Donne-nous un cœur 
nouveau et fais nous un en Toi ! »

1 Tous les noms du récit ont été changés afin de préserver 
l’anonymat.

2 Ellen G. White, Child Guidance, p. 205.
3 Ellen G. White, Early Writings, p. 119.
4 Ellen G. White, Selected Messages, Book 1, p. 121.
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Dieu ne connaît pas les distinctions de 
nationalité, de race ou de rang social, car il est 
le Créateur de l’humanité entière. Par voie de 

création, tous les hommes font partie de la 
même famille, et tous sont aussi unis par le fait 
de la rédemption. Jésus-Christ est venu abattre 

toutes les murailles de séparation; il a ouvert les 
différents compartiments du temple, afin que 
chacun accède librement auprès de Dieu. Son 
amour est si vaste, si complet, si profond qu’il 
pénètre partout. Il arrache à l’empire de Satan 
les pauvres âmes abusées par ses tromperies. 

Il les place à la portée du trône de Dieu, ce 
trône entouré de l’arc-en-ciel de la promesse. 
En Christ, il n’y a plus ni Juif ni Grec, ni esclave 
ni libre. Tous sont unis par son sang précieux. 

(Galates 3:28 ; Éphésiens 2:13.)

Les paraboles de Jésus-Christ, p. 339

La couleur de la peau n’est pas un critère de 
la valeur de l’âme. Par le puissant couperet 

de la vérité, nous avons tous été extraits du 
monde. Dieu nous a pris, toutes les classes, 

toutes les nations, toutes les langues, toutes les 
nationalités, et nous a amenés dans Son atelier, 

pour être préparés pour Son temple.
Letter 26 (1900), Manuscript Releases, vol. 4, p. 16, 17

« Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que 
quiconque croit en lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie éternelle. 

» Jean 3:16. Le Christ est venu sur cette terre avec un message 
de miséricorde et de pardon. Il a jeté les bases d’une religion par 

laquelle Juifs et Gentils, Noirs et Blancs, libres et esclaves, sont 
unis dans une même fraternité, reconnus égaux aux yeux de Dieu. 

Le Sauveur a un amour sans limite pour chaque être humain. Il 
discerne en chacun d’eux une capacité à s’améliorer. Avec une 
énergie et une espérance divines, Il accueille ceux pour qui Il a 
donné sa vie. Dans sa force, ils peuvent mener une vie riche en 

bonnes œuvres, remplis de la puissance de l’Esprit.

Testimonies for the Church, vol. 7, p. 225

Le Seigneur désire que les serviteurs qu’il s’est choisis apprennent 
à agir dans l’unité et l’harmonie. Certains estiment leurs aptitudes 

trop différentes de celles de leurs collègues pour travailler coude 
à coude avec eux. Mais dès lors qu’ils prennent conscience de la 

nécessité d’atteindre des mentalités différentes, du fait que certains 
rejetteront la vérité si elle leur est présentée par tel ouvrier, tandis 

qu’ils l’accepteraient si elle l’est différemment par un autre, les 
serviteurs de Dieu, confiants, s’efforceront de travailler dans l’unité. 

Bien que différents, leurs talents peuvent être régis par le même 
Esprit. Chaque parole et chaque acte refléteront la bienveillance 
et l’amour; et si chaque ouvrier s’acquitte fidèlement de la tâche 

qui lui incombe, la prière du Christ pour l’unité des chrétiens sera 
exaucée, et le monde saura qu’ils sont ses disciples. ...

Évangéliser, p. 97

Citations  

Spéciales
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LA RÉUNION EXTRAORDINAIRE ENTRE NOTRE 
ÉGLISE ET NOTRE COMMUNAUTÉ

EN APPARENCE, TOUT SEMBLAIT indiquer que ce serait un sabbat 
matin des plus ordinaires pour tous les membres de diverses 

cultures de notre nouvelle église de district. Cependant, un 
groupe de personnes très enthousiastes étaient sur le point de 

lancer un nouveau ministère ce jour-là. 

J’ai le privilège de soutenir mon époux au sein d’une église 
riche de plusieurs origines ethniques. Nous étions ravis 
quand le comité social prit l’initiative d’organiser une 
réflexion dont l’objectif était de déterminer comment mieux 
reconnecter avec les membres réguliers et les anciens 
membres de notre église et aussi avec la communauté afin 
de leur faire savoir que nous étions à leur service. Le projet 
fut baptisé « Déjeuner communautaire ».

Nous avons lancé des invitations par des bulletins, les sites 
internet et l’application de l’église. Une annonce fut aussi 
postée sur plusieurs pages Facebook de la communauté.  

À cause de la taille de notre église, il nous avait toujours 
semblé impossible de nourrir les 200 membres, voire 
plus, de notre église, sans compter les visiteurs. Donc, 
personne ne l’avait tenté jusqu’ici. Mais en ce sabbat, la 
cuisine bourdonnait d’enthousiasme et de joie. Et malgré 
les obstacles, il y avait suffisamment de nourriture 
pour tous. La plupart des membres d’église plus 3 
membres de la communauté restèrent et apprécièrent 
la nourriture. 

C’EST LE MOMENT DE L’HISTOIRE
Quelque chose de magnifique se produit quand des 
personnes partagent un repas. Une fois que les gens sont 
assis pour apprécier la nourriture qui est en face d’eux, 

c’est le moment des histoires. Des histoires personnelles 
et des témoignages fusent et s’avèrent être des bénédictions 

pour tous ceux qui mangent ensemble et qui participent.  

Ces repas facilitent les actions multiculturelles et intergénérationnelles. 
Ils ouvrent la porte à une connaissance plus profonde des autres (pas 
simplement des salutations). 

ÊTES-VOUS À 

l’écoute ?
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Un jour, une visiteuse rendit ce témoignage : 
« Je cherchais Dieu et une église à laquelle je 
pouvais appartenir. J’ai grandi en me rendant à 
l’église chaque dimanche, accompagnant mes 
parents. Durant mon adolescence, je décidai 
que j’en avais assez des “choses de Dieu”. Je 
quittai mon église et me mis à faire tout ce qui 
m’avait été interdit jusqu’ici. J’avais des relations 
très dysfonctionnelles. Je finis par épouser un 
homme qui me maltraitait, eut deux enfants de 
lui, et suis actuellement en instance de divorce. 
Au milieu de mes luttes émotionnelles, je me 
suis souvenue du Dieu de mon enfance.”

Elle nous raconta qu’un jour où elle était au 
volant, elle entendit parler de ce repas, via 
la station de radio chrétienne. Elle n’avait 
jamais entendu parler de notre église, mais 
décida néanmoins de venir.  « Je m’y plus 
énormément, » déclara-t-elle. « Les enfants 
passèrent un bon moment avec les autres 
enfants. Des personnes d’ethnies différentes 
étaient présentes, et la nourriture proposée 
était savoureuse. Cela fait maintenant trois 
fois que je m’y suis rendue, et cela m’a fait du 
bien. »

UN ENDROIT PROTÉGÉ
Pourquoi cela a-t-il de l’importance ? Laissez-
moi attirer votre attention sur une histoire 
qui se trouve 1 Samuel 1. Il s’agit de l’histoire 
d’Anne. Probablement, la première chose qui 
vous vient à l’esprit est sa stérilité. Et c’est vrai. 
Mais, il y a un autre aspect à cette histoire. 

Nous apprenons qu’Anne vivait dans un 
environnement très stressant. Peninna, l’autre 
épouse de son mari, se moquait et provoquait 
Anne régulièrement, à cause de son infertilité 
et parce qu’elle était la favorite de leur 
époux. Sa vie familiale était faite de discorde, 
d’humiliation et d’oppression. La Bible nous 
révèle que cela provoquait une telle détresse 
chez Anne qu’elle pleurait au point de ne pas 
pouvoir manger. Elle n’avait personne avec qui 
partager sa peine et sa douleur. 

Dans son effort pour la consoler, son mari Elkana faisait 
ce qu’il pouvait ou pensait être le mieux en lui posant ces 
questions : « Anne, pourquoi pleures-tu, et ne manges-tu 
pas ? pourquoi ton cœur est-il attristé ? Est-ce que je ne 
vaux pas pour toi mieux que dix fils ? » (1 Samuel 1:8). 

Avez-vous déjà eu l’impression qu’il n’y avait personne 
avec qui vous puissiez partager votre peine ? Ou avez-
vous essayé de partager votre histoire, et les gens ont 
commencé à vous poser des questions tentant de trouver 
une solution ou de vous donner des réponses ? Nous 
sommes même souvent jugés par l’histoire que nous 
essayons de partager, tout comme Anne le fut par Eli.

Laissez-moi vous montrer l’envers de cette histoire. 
En 1 Samuel 1:15, 16, nous pouvons lire l’explication 
d’Anne sur son histoire. Quels que soient ses motifs en se 
défendant contre les idées fausses d’Eli à son sujet, cela 
permit à Anne d’articuler son histoire. Dès le moment où 
Anne eut un espace pour verbaliser ses émotions les plus 
profondes, quelque chose d’unique se produisit. Nous 
pouvons le lire au verset 18 : « Elle dit : Que ta servante 
trouve grâce à tes yeux ! Et cette femme s’en alla. Elle 
mangea, et son visage ne fut plus le même. » 

Eli ne lui promit pas un enfant. Eli ne lui dit pas qu’elle 
enfanterait un fils dans les neufs mois suivants. Eli se 
contenta de valider son chagrin et d’accepter sa prière 
implorant un fils. Et voilà ! Pourquoi cela était-il si 
percutant ? Parce que dès le moment où vous articulez 
et verbalisez votre histoire, le processus de guérison 
s’enclenche ! 

La plupart du temps, les gens ne recherchent pas des 
opinions ou des réponses à leurs problèmes. Ce dont 
ils ont besoin c’est d’un espace sûr pour partager leur 
histoire. Et voilà ! La compréhension s’installe quand nous 
nous prêtons mutuellement l’oreille. Le contentement 
s’installe quand nous sentons que nous sommes écoutés 
avec compassion. La guérison s’enclenche quand nous 
pouvons déposer nos histoires dans des containeurs 
sécurisés. 

 « Je cherchais Dieu et une église à 
laquelle je pouvais appartenir. »
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Jasmin Stankovic est une épouse de pas-
teur de l’Ouest de l’Australie. Elle est née 
en Colombie et grandit au Venezuela, en 

Amérique du Sud. Son époux Robert et 
elle-même ont trois enfants. Jasmin est 
conseillère professionnelle et complète 

actuellement sa maîtrise en Conseil chré-
tien et psychothérapie. Elle aime ses amis, 

l’hospitalité, les événements sociaux, 
jouer au piano et à la flûte, la lecture, 

l’écriture, la prédication, l’enseignement, 
la fabrication de cartes et la cuisine. 

ÉCOUTEZ CECI
C’est ce qui se produisit lors de notre premier Déjeuner 
communautaire, et je peux vous dire que l’église ne sera 
plus jamais la même. Des gens qui fréquentent l’église 
depuis plus d’une dizaine d’années ont une nouvelle 
appréciation les uns des autres. Nous avons appris et 
accepté les valeurs culturelles des uns et des autres. 
Nous avons grandi grâce aux expériences partagées. 
Bien écouter fait partie du ministère. Bien écouter est 
l’amour de Dieu en action.  « Les yeux de l’Éternel sont 
sur les justes, et ses oreilles sont attentives à leurs cris. » 
(Psaumes 34:15). Nous ajoutons de la valeur à la vie des 
gens quand nous écoutons avec l’optique de comprendre. 

Dietrich Bonhoeffer était un théologien allemand qui 
mourut dans une prison nazie en 1945. Il écrivit un 
livre traitant de la communauté chrétienne, intitulé 
Life Together [La vie ensemble]. Voici une citation de ce 

livre : « Le premier service que l’on 
doit aux autres dans le cadre de la 
fraternité consiste à les écouter. Tout 
comme l’amour pour Dieu commence 
avec l’écoute de Sa Parole, ainsi le 
commencement de l’amour pour le 
prochain c’est d’apprendre à l’écouter. 
C’est l’amour que Dieu éprouve pour 
nous qui l’incite à non seulement 
nous donner Sa Parole, mais aussi à 
nous écouter…. Les chrétiens, plus 
particulièrement les pasteurs, pensent 
souvent qu’ils doivent contribuer 
à quelque chose quand ils sont en 
compagnie des autres, que c’est un 
des services qu’ils doivent rendre. Ils 
oublient qu’écouter peut s’avérer un 
plus grand service que parler. Tant de 
personnes sont à la recherche d’une 
oreille prête à les écouter. »

Dans le monde dans lequel nous 
vivons aujourd’hui, nous pouvons voir 
tellement de personnes cherchant une 
oreille qui les écoute sans émettre de 
jugements. Il y a un énorme besoin 
d’oreilles qui écoutent : « Sachez-le, 
mes frères bien-aimés. Ainsi, que tout 
homme soit prompt à écouter, lent 
à parler, lent à se mettre en colère » 
(Jacques 1:19).

Nos déjeuners communautaires 
sont toujours d’actualité à ce jour. 
Ils ont lieu mensuellement. Nous 
recevons toujours des visiteurs de la 
communauté et même des anciens 
membres. Cet acte de service a permis 
à nos membres d’église de tisser des 
liens comme jamais auparavant. C’est 
ce dont l’église avait besoin. Je pressens 
de grandes choses pour l’avenir, pour la 
gloire de Son nom. 

Êtes-vous à l’écoute ?

Avez-vous déjà 
eu l’impression 
qu’il n’y avait 

personne 
avec qui 

vous puissiez 
partager votre 

peine ?

Discover a safe place for fellowship, questions and growth.

Connect with ministry spouses from around the world.

MARRIED TO 
A PASTOR?[

ministerialspouses @gc_ministerial_spouses @ministryspouses
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Evelyn Griffin est une épouse de pasteur à la retraite. Son époux et 
elle-même ont quatre enfants et quatorze petits-enfants.

COMMENT DIEU NOUS A-T-IL CRÉÉS ?
Puisque Dieu est amour (1 Jean 4:8) et que je suis 
créé à son image, Il me demande d’être comme Lui. 
Jésus nous commande : « Aimez-vous les uns les 
autres comme je vous ai aimé » (Jean 15:12).

Si Dieu nous a créés pour aimer, qu’a créé Satan ? Les 
préjugés et la haine. Certains d’entre nous, à cause 
de leur nature humaine, ont préféré suivre la façon 
d’agir de Satan plutôt que celle de Dieu. Est-ce que je 
veux que mon attitude envers les autres soit celle de 
Dieu à mon égard ? Il n’a pas spécifié qui je dois aimer 
mais que je dois aimer. Booker T. Washington, un des 
plus grands citoyens américains, a déclaré dans une 
citation paraphrasée à plusieurs reprises : « Je ne 
permets à quiconque de rétrécir et de dégrader mon 
âme en m’incitant à le haïr. »

Certains veulent agir différemment selon les 
personnes, mais la Parole de Dieu déclare : « Il a 
fait que tous les hommes, sortis d’un seul sang, 
habitassent sur toute la surface de la terre, ayant 
déterminé la durée des temps et les bornes de leur 
demeure. » (Actes 17:26). Nous appartenons tous à la 
même race – la race humaine. Il affirme ceci lorsqu’Il 
mentionne les diverses « classes » ou « catégories » 
de gens qui vivaient à cette époque – Juifs et Gentils, 
les asservis et les libérés, hommes et femmes – nous 
sommes tous un en Jésus-Christ (Galates 3:28). 

La plus grande partie d’un iceberg est sous l’eau. 
Les icebergs peuvent être foudroyés par des vents 
violents, néanmoins, ils continuent leurs courses 
suivant les courants marins puissants. Ceux qui sont 
enracinés et fondés dans l’amour de Jésus trouveront 
leur force en Lui, afin de ne pas se laisser emporter 
par les « vents violents » de l’opinion populaire. Ils 
peuvent passer outre le sentiment qu’il est nécessaire 
d’adhérer à ce que les autres disent et pensent. 

DU MÊME SANG

COMMENT DIEU NOUS MET-IL À L’ÉPREUVE ?
Pour quelle raison Dieu plaça-t-il cet arbre dans le jardin ? 
C’était un test ! Est-ce que je montre à Dieu que je Le suis ou 
que je suis Satan ? Quand je vois certaines personnes, suis-je 
comme Jésus quand je suis en leur présence ? Nous lisons 
que quand Jésus vit le jeune homme riche, il « l’aima » (Marc 
10:21). Est-ce que je regarde les gens et je les aime ? Est-ce que 
je peux aimer ceux qui sont peu aimables – ceux qui irritent ou 
ceux qui sont différents de moi ? 

Jésus montra par son exemple comment le suivre. Le bon 
samaritain aurait pu se plier au politiquement correct de 
l’époque et ignorer l’homme blessé, comme l’avaient fait les 
deux autres qui étaient passés avant. Au contraire, il passa 
outre les préjugés de l’époque et fit preuve de compassion 
envers l’homme, prenant à sa charge les traitements 
immédiats et futurs. 

QU’EST-CE QUE DIEU VOUDRAIT QUE NOUS FASSIONS ? 
Le cœur de Jésus fut « ému d’une compassion infinie » envers 
ces gens ?1 Est-ce que je ressens de la compassion ou de 
la pitié, ou est-ce que je ressens du dédain pour certains ? 
L’ardent désir de Jésus était que les gens habitent avec Lui pour 
l’éternité. Est-ce que je prie pour les autres comme le fait Jésus 
pour moi ?  

Sylvia2 ne supportait pas sa belle-mère (et elle avait de bonnes 
raisons pour cela). Cependant, elle commença à prier pour 
elle, réellement et sincèrement pour son bien. Aujourd’hui elle 
l’aime et se préoccupe de son bien-être, bien qu’il n’y ait eu 
aucun changement chez cette dernière. Dieu changea Sylvia. 
La prière est la clé ! Dois-je changer ? Oh, Dieu, je t’en prie 
change moi aussi !

« Dieu créa l’homme  
à son image, il le créa à 
l’image de Dieu, il créa 
l’homme et la femme. » 

(Genèse 1:27). Est-ce que je 
crois-je en cela ? A-t-Il créé 
tout le monde à Son image 

ou seulement ceux qui  
sont comme moi ?

1 Ellen G. White, La Tragédie des siècles, p. 22
2 Son nom a été changé.
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Quand j’étais jeune, je rêvais d’un séjour 
dans le magnifique hôtel de Welcombe près 
de Stratford-upon-Avon. Nous passions à 
côté à chaque fois que mon père prêchait 
au sein de la petite congrégation qui se 
rassemblait en ville. 

Je grandis et oubliai tous mes rêves 
concernant l’hôtel, jusqu’à ce que mon 
époux, Bernie, reçoive une invitation pour 
une retraite pastorale pour les couples. 
C’était totalement gratuit, sponsorisé par une 
organisation dont l’objectif était de favoriser 
un développement sain des mariages et des 
familles pastoraux, afin que ces derniers 
puissent à leur tour encourager des relations 
saines au sein de leurs congrégations. 

AFFAIRES DE FAMILLE

L’HOSPITALITÉ
TOUTES NOS RELATIONS, PLUS PARTICULIÈREMENT AVEC CEUX QUI 
SONT DIFFÉRENTS DE NOUS, COMMENCENT PAR L’OUVERTURE DE 

NOS PROPRES CŒURS À L’HOSPITALITÉ AIMANTE DE DIEU.

« Alors, où aura lieu cette 
retraite ? demandai-je à Bernie.

– Dans un hôtel près de Stratford-upon-
Avon, » me répondit-il. « Le Welcombe 
Hotel. »

J’étais stupéfaite. 

– Le Welcombe Hotel ? Welcombe avec 
un B vers la fin ?

– Oui . . . tu connais ?

– Quand j’étais une petite fille, je rêvais 
d’y séjourner ! À présent, nous pouvons 
y loger pour de vrai ! »

divine
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Au début de la retraite, notre hôte 
nous reçut chaleureusement. « Vous 
vous demandez probablement pour 
quelle raison nous vous avons invité 
dans le plus bel hôtel de la région. 
Nous savons que vous consacrez de 
longues heures à vos églises, souvent 
sans beaucoup d’appréciation 
en retour. Nous voulons vous 
démontrer à quel point vous êtes 
les bien-aimés de Dieu et vous bénir 
comme Il l’aurait fait. L’amour que 
vous portez à votre époux, votre 
épouse, vos enfants et aux membres 
de votre congrégation est égal à 
l’amour que vous avez ressenti de 
la part de Dieu. ‘Nous aimons parce 
qu’Il nous a aimé en premier’ (1 
Jean 4:19), et ce cadeau de mariage 
n’est qu’un petit aperçu de son 
extraordinaire amour pour vous. »

Nous avons appris beaucoup durant 
notre séjour, et cela a remodelé 
notre relation et notre ministère. 
Mais le temps que j’ai passé à l’Hôtel 
Welcombe me rappelera toujours 
l’accueil chaleureux, souriant, 
extravagamment généreux de Dieu 
pour chacun d’entre nous.  

L’HOSPITALITÉ DE DIEU
Des douzaines de récits relatant la merveilleuse 
hospitalité de Dieu jalonnent la Bible. Dans le Psaume 
23, Il mène son troupeau près des eaux paisibles et 
les verts pâturages, et Il est là auprès d’eux à travers 
l’effrayante et dangereuse vallée de la mort. Il prépare 
même un festin pour ceux qu’Il aime et promet qu’ils 
vivront pour toujours de son extravagante générosité. 
Dans Esaïe 55:1, Dieu ouvre ses bras et déclare « Vous 
tous qui avez soif, venez aux eaux, Même celui qui 
n’a pas d’argent ! Venez, achetez et mangez, venez, 
achetez du vin et du lait, sans argent, sans rien 
payer ! »

Plusieurs paraboles de Jésus font allusion à 
l’hospitalité. Des fêtes pour des gardiens de cochons 
prodigues. Des célébrations pour des moutons 
retrouvés. Des rois organisant des banquets pour des 
mendiants. Des voisins ayant besoin de pains à minuit. 
Et une chambre dans une auberge pour un homme 
gravement blessé.  

Dans Apocalypse 3:20, Dieu se tient à notre porte et 
frappe, attendant patiemment que nous lui ouvrions la 
porte afin qu’Il puisse entrer. L’état lamentable de nos 
vies derrière nos portes lui importe peu. En fait, plus 
l’état est déplorable, plus Il aspire à entrer pour nous 
aider à nous en sortir. 

Aucun être humain n’est 
jamais hors de portée de 
son invitation.
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L’hospitalité de Dieu ne se borne pas 
à répondre à nos besoins physiques. 
Son accueil découle de son ardent désir 
d’être proche de nous. Il veut s’assurer 
qu’Il n’y ait absolument aucun obstacle 
qui nous empêche d’approcher de sa 
porte ou Lui de la nôtre. Il nous convie 
chaque jour au festin métaphorique 
qu’Il nous a préparé, là où il y a toujours 
plus que nécessaire pour répondre 
à tous nos besoins et des paniers 
de bénédictions que nous pouvons 
partager avec les autres. 

Aucun être humain n’est jamais 
hors de portée de Son invitation. 

Il invite inclusivement chaque 
race et chaque famille, langue 

et peuple, les inadaptés 
sociaux et les marginaux, 
les enfants, les personnes 
âgées, les réfugiés et tout 
particulièrement ceux qui 
se demandent si quelqu’un 
va un jour faire attention à 
eux et les aimer. 

Il nous invite à venir 
comme nous sommes, avec 

toutes nos imperfections, 
nos cassures et notre 

saleté, parce que, en tant 
que père aimant, il accueille 

chaque enfant généreusement 
et joyeusement, même les enfants 

impolis, égoïstes, irrespectueux et 
n’ayant plus rien, qui rentrent au foyer 
puant le cochon (Luc 15:11-31). Notre 
Père aimant se pare d’un tablier propre, 
se met à genoux et lave nos pieds sales 
et meurtris, met la table et étale devant 
nous un festin qui déborde de toutes 
choses pouvant nous apporter de la 
joie. Tout ce que nous devons faire est 
de nous asseoir dans l’émerveillement 
de sa présence et d’expérimenter 
l’amour le plus profond jamais connu. 

L’invitation lancée par Dieu, nous 
incitant à venir et à passer du temps à 
nous laisser choyer par Lui, n’est pas 
pour un futur lointain. C’est maintenant 
qu’il nous invite ! Nous pouvons faire 
une pause à n’importe quel moment, 
nous asseoir à ses côtés et laisser sa 
généreuse compassion soulager nos 
cœurs fatigués, souffrants et brûlés 
(Psaumes 103). 

Toutes nos relations avec les autres, 
tout particulièrement ceux qui sont 
différents de nous, commencent 
quand nous ouvrons nos propres 
cœurs à l’hospitalité aimante de Dieu. 
Et ensuite, nous pouvons faire passer 
cette acceptation accueillante aux 
autres, comme le fit Jésus pour Zachée, 
la femme au puits et la femme prise 
en flagrant délit d’adultère. Nettoyer 
notre maison n’est pas aussi nécessaire 
que de nettoyer les débris de notre 
égoïsme, de notre orgueil et de nos 
préjugés personnels. Quel effet pourrait 
avoir nos attitudes de critique et de 
rejet sur la croyance des autres quant à 
la capacité de Dieu à les accueillir et à 
les aimer ? 

Paul nous encourage vivement à nous 
accueillir mutuellement comme le fait 
Dieu. Dans Romains 12:9-21, il nous 
encourage à offrir notre hospitalité 
aux gens, en les aimant profondément, 
en faisant preuve de respect à leur 
égard, en les bénissant plutôt que 
de les blesser et les maudire, en les 
réconfortant dans leur chagrin, en 
célébrant avec eux quand ils sont 
joyeux et en faisant preuve d’humilité 
avec les autres, même ceux qui sont 
différents de nous, voire ceux qui nous 
ont parfois blessé. 

C’est là que commence la véritable 
hospitalité – quand nous accueillons les 
autres, avec générosité et abondance, 
dans l’« hôtel toujours accueillant » 
de l’amour de Dieu et quand nous les 
invitons à goûter l’hospitalité éternelle 
de Dieu. Comment allez-vous mettre 
en pratique cette générosité au grand 
cœur, avec chaque personne que vous 
rencontrez ?  Comment notre attitude 
accueillante envers nos enfants, notre 
conjoint, nos amis, nos collègues, 
les membres d’église et de complets 
étrangers, peut les aider à se sentir 
accueillis au sein de la famille divine ? 

Karen Holford est la directrice du 
département de la Famille, des Femmes 

et des Enfants, au sein de la Division 
transeuropéenne. Elle est émerveillée et 

inspirée par l’hospitalité gracieuse qu’elle 
a reçue dans les bras d’amour accueillants 

de Dieu. 

L’état 
lamentable 
de nos vies 
derrière nos 

portes lui 
importe peu.

L’hospitalité divine
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Parce que ses rues
Brilleront comme
La joie et ses portes
S’ouvriront toutes grandes  
comme l’amour,
Là où les murs ne font que protéger
Et où un arc-en-ciel veille
Sur les nations

et toi et moi qui étions
blanc et noir
allons goûter le fruit 
dont coule le jus,
où la rivière coule tranquillement
et les branches plient,
attirées vers le sol
des deux côtés de la rivière

Famille

Ann Burke vit en Californie  du Sud, jouissant 
d’une vue imprenable sur les montagnes de San 

Bernardino depuis les fenêtres de son appartement.  

R É U N I O N  D E



18
QUATRIÈME NUMÉRO 2021

DES CROIX FAITES DE BÂTONNETS 
de glace sont idéales pour marquer 
le lieu de sépulture de perroquets, 
mais ce n’était pas suffisant pour 
Jared. Il avait le sentiment que ce 
n’était pas adéquat. Il voulait de 
vraies pierres tombales. 

Les parents de Jared avaient acheté 
trois perroquets, un pour chacun 
de leurs fils. Personne ne savait 
que la fumée qui s’échappait d’un 
poêle en Teflon était nocive pour 
les perroquets. La famille l’apprit à 
leur dépens. 

Une cérémonie funéraire spéciale 
fut organisée et la famille fabriqua 
des croix à partir de bâtonnets de 
glace, en guise de pierre tombale 
pour chaque perroquet. Cependant, 
Jared n’était pas satisfait. 

Les enfants autistes ont souvent du 
mal à exprimer leurs sentiments 
les plus profonds. Tel était le cas 
de Jared. Des moments de profond 
chagrin causés par la mort des 
perroquets semblaient ouvrir son 
esprit à des solutions créatives. 
Chaque jour, en se rendant 
à l’école, il longeait un vieux 
cimetière historique. Il décida de 
s’y arrêter afin de voir comment 
étaient organisées les choses. Il 
découvrit deux pierres tombales 
où étaient gravées le même jour 
et le même mois que pour les 
décès des perroquets. Cette façon 
de se souvenir d’eux me convient, 
pensa-t-il.

et d’autres cadeaux
DIEU MERCI, NOUS NE FAISONS PAS TOUS LES 

CHOSES DE LA MÊME FAÇON !

Bien que n’étant pas très larges, les pierres 
étaient néanmoins lourdes pour un enfant 
de six ans. Il lui fallut deux voyages, mais 
il se dit que cela en valait la peine quand 
il plaça les nouveaux marqueurs à côté 
des croix en bâtonnets de glace. Ce que 
Jared avait fait était illégal, mais dans son 
esprit, il n’avait rien fait de mal. Il voulait 
simplement respecter la mémoire de ses 
perroquets bien-aimés. 

EN BONNE COMPAGNIE
J’ai rencontré Costen en Romanie. Il 
était négligé. Il bavait. Ses mots étaient 
brouillés. Une paralysie cérébrale le 
défigurait. Alors que je m’efforçais 
de comprendre ce qu’il me disait, j’ai 
commencé à réaliser que la personne à 
l’intérieur était différente de celle que je 
voyais à l’extérieur. Ceux qui connaissaient 
Costen expliquèrent qu’il était un 
champion d’échecs et qu’il pouvait faire 
plusieurs parties à la fois. En fait, il était 
intelligent et hautement respecté par 
ceux qui pouvaient voir au-delà de ses 
handicaps physiques. 

L’acte de Jared en faveur de ses 
perroquets n’était pas sans importance. 
L’aptitude de Costen pour les échecs est 
extraordinaire. Et ils ne sont pas seuls. 
L’OMS rapporte qu’une personne sur 
sept, ou 15 pourcents de la population 
mondiale a un handicap important.1 
La façon dont nous comprenons les 
handicaps est critique. Elle influence notre 
réaction face à ces individus. Cependant, 
ce qui n’est pas souvent compris, est 
que notre comportement face à eux a 
fréquemment un impact sur la perception 
qu’ils ont d’eux-mêmes. 

DES BÂTONNETS DE GLACE



19
QUATRIÈME NUMÉRO 2021

Ellen White comprenait le pouvoir de 
l’influence sur ceux qui luttent à cause de 
leur identité personnelle. Elle écrivit : « Le 
respect manifesté à l’âme humaine qui 
lutte est le moyen sûr, par l’intermédiaire 
de Jésus-Christ, de restaurer le respect 
de soi que l’homme a perdu. Nos idées 
anticipées sur ce qu’il peut devenir sont 
une aide que nous ne pouvons pas nous-
mêmes apprécier pleinement. » 2

Un dicton populaire affirme : « Ce qui a 
été et ce qui sera sont de petites choses 
comparées à ce qui est en nous. » 
Comprendre d’abord une personne en son 
for intérieur est LA première étape très 
importante. 

LE CADEAU ORIGINEL DE DIEU
Quand Dieu créa le monde, Il le fit avec 
beaucoup d’enthousiasme. Jour après 
jour, il déclara que tout était « bon ». Les 
Écritures nous assurent de son pouvoir 
et de sa force en tant que Créateur. Son 
nom, Elohim, met l’emphase sur ce fait 
dans Genèse 1. Quand Il créa les humains 
à sa propre image (Genèse 1:26) et les 
plaça dans le monde créé pour eux, 
l’enthousiasme de Dieu se manifesta par 
les mots « Cela était très bon » (Genèse 
1:31). 

Cependant, ce n’était pas suffisant. Dans 
Genèse 2, nous trouvons un autre terme 
descriptif : SEIGNEUR ou Yahweh, signifiant 
qu’Il était aussi compatissant et fiable. 
La signification complète de ces noms 
apparaîtraient bientôt quand le péché 
ferait son entrée dans le monde. Dieu était 
évidemment fiable. Le don de Dieu aux 
humains ne fut pas seulement de les créer 
à son image. Il incluait la continuité de sa 
présence. Malgré le détour occasionné par 
le péché, malgré la condition spirituelle et 
physique de l’humanité, Dieu promit de ne 
pas nous abandonner. 

La Bible exprime clairement la valeur de chaque individu. 
Cette valeur n’est pas dérivée de ce qu’une personne 
peut ou ne peut pas faire. Leur valeur provient de 
Dieu et est respecté par ce dernier au point qu’Il s’est 
radicalement investi Lui-même pour leur rédemption 
(Jean 3:16). La vie est sacrée, et il n’y a que Dieu qui 
puisse ultimement déterminer qui y a droit. 

Dieu est notre identité aussi bien en tant qu’individu 
qu’en tant que Son église « le corps » (1 Corinthiens 12). 
Selon Dieu, notre identité est basée sur ce qu’Il est et sur 
la valeur qu’Il a placée sur chaque personne. La diversité 
n’a aucun impact sur Son amour. Elle est divinement 
inhérente dans l’ADN humain. 

LE MASQUE 
Je ne m’étais pas contenté de mal m’exprimer. Mes 
pensées étaient biaisées. Terry était mon meilleur ami, 
et j’étais prêt à le défendre à n’importe quel prix. Terry 
était le seul élève japonais de notre école. Un jour, un 
groupe de garçons turbulents nous approcha dans la cour 
de récréation. Quand ils lui demandèrent de quelle race il 
était, je présumai immédiatement qu’ils nourrissaient des 
préjugés à son encontre. Les poings serrés, je rétorquai 
avant qu’il n’ait le temps de répondre : « Il est américain. 
Voilà ce qu’il est ! »

La façon dont nous envisageons la diversité et 
comment nous réagissons face aux autres trouve son 
point de départ dans nos pensées.
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J’ai repensé à cette expérience à plusieurs reprises. Dans mon 
élan de faire ce que je pensais être juste, je fus injuste envers 
Terry, envers moi-même et envers toutes les problématiques 
liées à la diversité. À ce moment précis, le fait d’être américain 
était le dénominateur commun pouvant régler toutes 
différences. Animée de la meilleure intention qui soit, j’ai fait fi 
de son héritage et de son unicité. J’ai essayé de le refaire à mon 
image et à celle de tous les autres élèves de l’école.   

Depuis, j’ai appris que je n’étais pas le seul à avoir tenté de 
régler les problèmes liés à la diversité en balayant de côté les 
différences. Agir de la sorte est une preuve d’irrespect. Comparer 
les autres avec ce que nous considérons comme étant un modèle 
d’exactitude n’est pas du tout utile. 

Aimee Mullins est née sans os du péroné dans le tibia. Ses 
jambes furent amputées sous le genou alors qu’elle était 
âgée d’un an. Jamais, elle n’a demandé la sympathie. Elle est 
mannequin avec des jambes prothétiques. Elle nous rappelle 
ceci : « Je veux être considérée comme étant belle à cause et 
non en dépit de mon handicap. »3 Stephen Covey partage cette 
pensée que le seul principe essentiel qu’il a appris en matière de 
communication interpersonnelle est de « chercher premièrement 
à comprendre et ensuite chercher à être compris. »4

Cependant, pour que la compréhension 
soit efficace, elle doit se situer au 
niveau de la perspective de l’autre. 
Les personnes qui entendent peuvent 
aisément mal comprendre la vie 
d’une personne sourde. Conclure que 
les personnes sourdes sont isolées, 
désorientées et non-communicantes 
et qu’elles vivent dans un monde 
sans compréhension serait erroné. 
Une telle conclusion force presque la 
sympathie à l’égard des sourds. C’est 
une supposition fausse.   

Un écrivain fait ressortir ceci : « Un des 
stéréotypes de ceux qui entendent : 
être sourd équivaut à un manque et 
non à la présence de quelque chose. »5 
En réalité, les sourds considèrent leur 
situation plus comme une culture 
qu’ un handicap. Leur culture est 
constituée d’histoire, de valeur, de 
comportements, d’art et de leur propre 
langage. Comme c’est souvent le cas, 
si nous n’avons pas le bon point de 
départ, ce n’est pas possible d’apprécier 
totalement les différences existantes. 

La diversité 
en tous genres 

apporte 
des leçons 

nécessaires au 
développement 

de notre 
caractère.  

Des bâtonnets de glace et d’autres cadeaux
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Larry R. Evans a servi en tant que pasteur, planteur d’église et 
administrateur au niveau de l’église locale, de la Fédération et 
de la Conférence générale. Il est à présent assistant auprès du 
président de la Conférence générale pour le ministère des Pos-

sibles Adventistes, comprenant notamment le deuil pour la perte 
d’un conjoint, Aveugle et mal voyant, Soutien aux aide-soignants, 

Sourds et malentendants, Bien-être mental et le développement 
de l’apprentissage, Orphelins et enfants vulnérables et ceux ayant 
des problèmes physiques et de motricité. Il est motivé par la grâce 
de Dieu et se préoccupe profondément pour ceux qui n’ont pas en-
core accepté Jésus comme leur ami spécial et leur sauveur, et pour 

ceux qui ont été marginalisés par l’église et la société. 

PENSER POSSIBILITÉ
La façon dont nous envisageons la 
diversité et comment nous réagissons 
face aux autres trouve son point 
de départ à partir de ce que nous 
pensons. Le philosophe allemand, 
Johann Gottfried Herder a au 18ème 
siècle, émis l’observation que nous ne 
pouvons nous connaître nous-même 
sans un point de référence n’ayant 
aucun lien avec nous. Ce point de 
référence est Jésus. Toute source autre 
que notre Créateur et Rédempteur 
aboutira à des relations destructives 
et à une dépréciation de l’unique 
contribution que ceux qui ne sont pas 
comme nous peuvent faire. Pour faire 
les choses correctement, nous devons 
nous y atteler immédiatement. 

L’apôtre Paul savait qu’il était possible 
d’altérer les perceptions. Il pouvait 
personnellement dire après être 
devenu « une nouvelle créature » 
en Christ, que croire permettait 
d’envisager les choses différemment. 
« Ainsi, dès maintenant, nous ne 
connaissons personne selon la chair; » 
(2 Corinthiens 5:16). 

On raconte l’histoire de Lawrence, un 
diacre de Rome, au 3ème siècle. Non 
seulement, il comprenait le concept 
de la diversité, mais aussi l’unique 
valeur de chaque personne. Durant 
la persécution de l’église primitive, 
Lawrence se vit octroyer une position 
de confiance. C’était à lui de gérer le 
trésor et les richesses de l’église et la 
distribution des aumônes aux pauvres. 
Au début d’août 258, l’Empereur 
Valerian émit un édit, ordonnant que 
tous les évêques, les prêtres et les 
diacres soient immédiatement mis à 
mort. 

L’empereur ordonna à Lawrence de 
lui remettre les richesses de l’église. 
Les premières archives historiques 
indiquent qu’il demanda trois jours 
pour rassembler cette richesse. Durant 
ces trois jours, il distribua autant que 
possible aux pauvres, le trésor de 
l’église. Le troisième jour, il se présenta 
au préfet ou au gouverneur régional. 
Quand on lui ordonna de remettre 

1 Organisation mondiale de la santé, 1 décembre 2020 (www.who.int/
news-room/facts-in-pictures/detail/disabilities)

2 Ellen White, Fundamentals of Christian Education, p. 281.
3 Andrew Solomon, Far From the Tree: Parents, Children, and the Search 

for Identity, p. 37.
4 Stephen R. Covey, The Seven Habits of Highly Effective People: Powerful 

Lessons in Personal Change, p. 237.
5 Harlan Lane, The Mask of Benevolence: Disabling the Deaf Community, 

p. 7.
6 Ellen White, Testimonies for the Church, vol. 3, p. 511.

les trésors de l’église, Lawrence présenta les pauvres, les 
aveugles, et les affligés, déclarant qu’ils étaient les véritables 
trésors de l’église. On rapporte qu’il dit au préfet : « L’Église est 
réellement riche, bien plus riche que ton empereur. » Cet acte 
de défiance aboutit à son martyre. 

Ce que croyait Lawrence et ce qu’il enseigna, au péril de 
sa vie, était une vérité éternelle : « Ceux qui nous croyons 
être les étudiants finissent souvent par s’avérer être les 
enseignants. » La diversité en tous genres apporte des leçons 
nécessaires au développement de notre caractère. Ellen White 
suggéra la même chose quand elle écrivit : « J’ai vu que cela 
fait partie de la providence de Dieu que de placer les veuves 
et les orphelins, les aveugles, les sourds, les estropiés et les 
personnes souffrant d’un handicap quelconque, en étroite 
relation chrétienne avec son église. Le but est d’éprouver son 
peuple et de développer son vrai caractère. Les anges de Dieu 
sont postés en observation afin de voir comment nous traitons 
ces personnes qui ont besoin de notre sympathie, de notre 
amour et de notre bienveillance désintéressée. C’est ainsi que 
Dieu éprouve notre caractère. »6

Il fallut un Jared dans ma vie pour que je me mette à voir 
sous un autre jour les bâtonnets de glace et l’importance de 
la diversité. J’ai appris que les différences étaient nécessaires. 
Tout comme Jared, Costen, et le billion de personnes qui 
constituent la famille divine, j’ai découvert que Dieu apprécie 
l’unicité. En effet, les dons de Dieu se révèlent sous des 
formes, des couleurs, des races et des perspectives diverses. 
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UN BEAU SOLEIL BRILLAIT, ce matin, en Alabama, alors 
que Paul pédalait tranquillement sur sa bicyclette le long 
de l’autoroute. En vérifiant son rétroviseur, il aperçut 
son cousin Marv qui s’était joint à lui pour une courte 
portion de son périple à travers le pays. Marv pédalait à 
quelques mètres, derrière Paul.

Alors que Paul négociait une courbe, il se rendit compte 
que la situation allait dégénérer, un peu plus loin sur la 
route ! Trois chiens couraient le long de la clôture en 
bois qui bordait cette route de campagne. Il était clair 
que ce n’étaient pas des chiens de salon ! C’étaient des 
chiens sauvages contre lesquels on l’avait mis en garde ! 

Soudain le grand berger allemand s’aperçut de la 
présence du cycliste et en hurlant, passa à l’attaque. 
Guidant ses deux autres comparses à longues oreilles, le 
berger allemand se faufila aussi rapidement que possible 
à travers la clôture, suivi des deux autres. Ensuite, ils se 
mirent à la poursuite de Marv. Qu’est-ce que ces chiens 
étaient rapides ! 

Cependant, ayant déjà parcouru plus de 6 437 km de 
route, Paul avait développé de puissants muscles au 
niveau des jambes. Cela lui donnait un avantage sur la 
meute ! Il hurla « chiens ! » par-dessus son épaule et 
pédala comme un fou, espérant que tout se passerait 
bien pour son cousin et lui-même.  

Poursuivi !
PAS QUE DES CHIENS
Le 30 août 2002, alors que Paul s’affairait 
dans son restaurant, il reçut un appel 
de sa femme, Mary. En larmes, elle lui 
apprit que son tout dernier rapport 
de biopsie indiquait qu’elle avait un 
cancer du sein. Ce qui se passa durant 
les années suivantes fut un brouillard 
de rendez-vous médicaux, de séjours à 
l’hôpital, d’interventions chirurgicales, de 
chimiothérapie et d’autres traitements, 
avec comme objectif, se battre, voire 
éradiquer complètement cet ennemi 
mortel ! 

Cependant, le cancer était impitoyable 
et impossible à stopper. Le 7 septembre 
2006, Mary décéda, laissant derrière elle, 
trois enfants adultes et un mari dévasté. 
Durant les jours, les semaines, les mois 
et les années qui suivirent, Paul apprit 
à connaître la solitude, le chagrin, les 
sentiments de regrets et de culpabilité 
en pensant aux opportunités manquées 
avec Mary et par moment il se vit même 
dépassé par ces sentiments.

STYLE DE VIE

COMMENT GÉRER LES CIRCONSTANCES MALHEUREUSES QUE 
LA VIE NOUS JETTE À LA FIGURE ?
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UN AVERTISSEMENT !
Les effets secondaires de mauvaises situations 
telles que celle-là peuvent être prévisibles. 
Il arrive toujours un moment où la plupart 
d’entre nous avons été poursuivis, voire 
submergés par des sentiments de : 

1. Tristesse à cause de la perte d’un être 
aimé, d’un emploi, d’une relation, 
d’une opportunité, d’un objet de 
valeur, ou d’une aptitude. 

2. Culpabilité et de regret provoqués 
par des erreurs passées et des 
échecs. 

3. Frustration face à la vie et le désir 
de retrouver ce qui a été ou ce qui 
aurait pu être. 

4. Doutes et incertitudes quant 
aux aptitudes personnelles, aux 
accomplissements ou à l’estime 
personnelle. 

5. Fixation sur des mauvaises 
expériences, par exemple être 
victime d’une injustice ou de 
maltraitance. 

6. Peurs de toutes sortes – de l’avenir, 
de la maladie, du statut financier, de 
l’échec, de la mort. 

Le stress qui accompagne fréquemment la 
capitulation aux pensées et aux émotions 
listées plus haut peuvent donner lieu à des 
symptômes physiques désagréables. Au fil 
du temps, on pourrait subir une hausse de la 
pression artérielle, ressentir des problèmes 
d’ordre cardiaque et respiratoire, des maux 
de tête, des douleurs ou des souffrances, une 
baisse au niveau de la réponse immunitaire 
et une diminution au niveau de l’énergie 
et de l’endurance. Le corps et l’esprit sont 
intimement liés et ce qui a un effet négatif 
ou positif sur l’un stimule une réaction 
similaire chez l’autre. Alors, comment gérer les 
circonstances « malheureuses » de la vie.   

AVOIR UNE PERSPECTIVE EST PRIMORDIAL
Il y a de cela plusieurs années, une étude 
indépendante étalée sur 80 ans, a identifié 1 
500 personnes depuis leur jeunesse jusqu’à 
leur décès. Un des facteurs analysés était de 
déterminer comment les moments difficiles et 
l’adversité pouvaient influer sur la longévité de 
la population générale. 

Une des personnes de cette étude était 
Philip, un fonctionnaire qui eut du mal à se 
réadapter à la routine de la vie quotidienne 
à son retour de la seconde guerre mondiale. 
Étant déjà prédisposé à la frustration, l’anxiété 
et la négativité, il réalisa que les difficultés 

qu’il avait expérimentées durant la guerre avait intensifié 
ses prédispositions. Et voici en quoi cela a résulté : il fit 
de mauvais choix, négligea sa santé, échoua dans ses 
relations, et plongea dans les affres de l’alcoolisme. À l’âge 
de 64 ans, il succomba des suites d’une crise cardiaque. 

À l’inverse, Carl et Shelley Smith Mydans, journaliste 
et photographe furent incarcérés dans des camps de 
prisonniers durant la même guerre. Ils survécurent tous 
deux et eurent une vie longue, saine et productive. Qu’est-
ce qui fit la différence ? 

Leslie Martin, Ph.D., un professeur en psychologie à 
l’université de La Sierra en Californie et co-auteur du livre 
The Longevity Project, livra une conclusion peu attendue 
sur cette étude longue de 80 années : 

« Nous avons découvert que plusieurs personnes qui ont 
eu une vie dure vécurent très longtemps. À l’inverse de 
Philip, qui à cause de la guerre prit une pente destructive, 
les Mydans semblèrent changer leur expérience de guerre 
en une source de motivation. Ils ne considérèrent pas leur 
stress comme étant sans importance – il semblerait que 

« L’Éternel est bon, Il est 
un refuge au jour de la 

détresse; Il connaît ceux 
qui se confient en lui. » 

Nahum 1:7
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Poursuivi !

Rae Lee Cooper est infirmière de profession. Son époux, Lowell 
et elle-même ont deux enfants adultes et mariés et trois 

adorables petits-enfants. Elle a passé la majeure partie de son 
enfance en Extrême-Orient et a ensuite travaillé en tant que 

missionnaire en Inde, au côté de son époux, pendant seize 
années. Elle aime la musique, les arts, la cuisine et la lecture.

cela les poussa à prendre les choses en main 
pour aller de l’avant, déclara Martin. Et cette 
capacité à penser que les moments difficiles 
endurés peuvent s’avérer bénéfiques semble 
importante. »1

Réfléchir en amont, travailler consciemment 
à cours des changements, être judicieux au 
moment de prendre des risques, s’engager dans 
une tâche significative, et choisir un style de 
vie sain sur le long terme sont des actions qui 
ont fait leur preuve quand il s’agit de guérison 
et de stabilité, dans le sillage de l’adversité. Qui 
plus est, des études démontrent que l’approche 
fondamentale d’une personne face à la vie est 
d’une importance capitale ! 

LA STRATÉGIE DE PAUL
Après les funérailles de Mary, Paul prit soudain 
conscience de la réalité : il était à présent 
complètement seul. Étant un homme pieux, 
il se mit immédiatement à genoux pour prier, 
exprimant tout d’abord des remerciements pour 
les 32 années passées avec Mary. Ensuite, malgré 
le poids de son chagrin, il continua à plaider avec 
le Seigneur, réclamant qu’Il le guide afin qu’il 
puisse se mettre au service d’autres personnes 
qui luttaient dans la douleur de la perte d’un être 
cher et dans la tristesse. 

En considérant sa prière, nous pouvons 
aisément identifier certaines des perspectives 
fondamentales de Paul. En voici quelques-unes :

1. Une dépendance fondamentale se 
basant sur une relation intime avec Dieu 
comme source de force et de soutien 

2. Une attitude portée vers la gratitude, ce 
qui encourage perspective et équilibre 

3. Un désir de s’engager dans le service 
pour les autres. Cela donne un objectif 
et une signification à votre vie, et 
défléchit ainsi le désespoir.

Dieu exauça les prières de Paul en ce qui 
concerne les opportunités liées au ministère 
en le poussant ultimement vers deux quêtes 
inhabituelles – celui d’affronter le sentier des 
Appalaches, long de 3 500 km sur 14 États à 
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pied, et un peu plus tard de relever le défi de parcourir la 
distance des points contiguës les plus extrêmes des États-
Unis, soit 6 437 km à vélo. Les deux défis permirent à Paul 
de vivre des expériences extraordinaires, notamment 
affronter les problèmes incroyables rencontrés sur le 
terrain, faire face au test de l’endurance physique extrême, 
reprendre des forces et entamer un processus de guérison 
en partageant son témoignage et son encouragement 
avec d’autres compagnons émotionnellement chargés et 
souffrant autant que lui, rencontrés durant son périple.  

POUR EN REVENIR AUX CHIENS
Plus tôt ce matin-là, avant d’entamer leur sortie à vélo, Paul 
avait demandé à Marv quelle avait été son expérience dans 
le passé avec les chiens. Marv l’avait assuré qu’il n’avait 
jamais eu peur d’eux. Alors que Paul pédalait furieusement, 
les chiens le pourchassant fiévreusement, un hurlement 
à vous glacer le sang déchira l’air, manquant de le faire 
tomber de son vélo. 

Les chiens n’avaient pas vu le deuxième cycliste et l’effet du 
hurlement délibéré de Marv fut profond et instantané. Les 
trois chiens prirent immédiatement la fuite et détalèrent le 
long du talus avant de s’engouffrer à travers la clôture pour 
disparaître en haut de la colline, sans jamais regarder une 
seule fois en arrière. 

Nous aussi, nous pouvons efficacement infléchir la course de 
ce qui nous poursuit inlassablement pour gâcher notre joie, 
et notre sérénité en choisissant délibérément d’avoir des 
pensées positives et édifiantes – en pensant à des choses 
vraies, nobles, correctes, pures, belles et honorables.2 Alors, 
nous verrons le désespoir disparaître pour laisser place à un 
esprit sain, plein de gratitude et de louange. 

« Ils ne considérèrent pas 
leur stress comme étant sans 

importance – il semblerait que cela 
les poussa à prendre les choses en 

main pour aller de l’avant. »
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ENFANTS

Bienvenue

AU SEIN DE LA FAMILLE aimante et accueillante divine, tout 
le monde est le bienvenu. Personne n’est exclu ! Dieu désire 
que nous nous sentions extrêmement aimé par Lui afin que 
nous puissions partager ce bel amour avec ceux qui ne se 
sentent pas très aimés. 

à tous !

LE TRAVAIL D’ÉQUIPE !

ÉQUIPE QU’ONT-ILS ACCOMPLI 
ENSEMBLE ?

SELON VOUS, QU’EST-CE QUI A AIDÉ CETTE 
ÉQUIPE À BIEN TRAVAILLER ENSEMBLE ? 

Jésus et ses disciples  
(Marc 6:30-44) Construit un énorme bateau

Etienne et sept diacres  
(Actes 6:1-7) Réparé un grand mur

Jésus et quelques serviteurs 
(Jean 2:1-11)

A apporté de la nourriture à David 
et ses soldats 

Noé et ses fils  
(Genèse 6:9-22) Ont vaincu les Madianites

Néhémie et ses assistants 
(Néhémie 3)

Ont fait des litres d’une boisson 
spéciale dans le cadre d’une fête 

Abigail et ses servantes   
(1 Samuel 25)

Se sont assurés que les veuves 
grecques aient de la nourriture en 
même temps que les veuves juives 

Gédéon et ses 300 hommes 
(Juges 7)

A nourri une large foule de pains et 
de poissons 

Si vous faisiez partie d’une de ces équipes, laquelle auriez-vous choisi ? Pourquoi ? Imaginiez que vous fassiez partie de l’histoire. 
Mettez en scène ce récit avec les membres de votre famille. Partagez vos sentiments si vous aviez fait partie de cette équipe, et 

quelle partie de l’histoire vous avez le plus appréciée.  Selon vous, qu’est-ce que chaque équipe a appris sur Dieu ?

Dieu utilise toutes sortes de personnes qui travaillent 
en équipe afin d’accomplir de grandes choses pour 
Lui. Esquissez une ligne qui va de l’équipe à la tâche 
accomplie en commun. À côté de l’œuvre accomplie, 
notez certains éléments qui auraient pu aider l’équipe à 
travailler efficacement tous ensemble. 

DÉTACHEZ LES PAGES POUR LES ENFANTS
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AG
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Bienvenue à tous !

UNE BELLE 
VARIÉTÉ

Dieu aime la diversité ! C’est pourquoi 
Il a rempli le monde qu’Il a créé 
pour nous avec toutes sortes de 
personnes, de fleurs, d’insectes, 

d’oiseaux, de poissons, d’animaux, 
d’arbres et d’autres plantes. Organisez 

quelque chose avec votre famille 
pour célébrer l’amour de Dieu pour 

la diversité. Faites une salade de 
fruits ou de légumes en utilisant le 
plus de variétés possibles. Faites un 
dessin en utilisant tous les crayons, 

les marqueurs ou la peinture en votre 
possession. Faites une marche en 

prêtant l’oreille aux divers chants des 
oiseaux, ou collectez la plus grande 
variété d’herbes que vous puissiez 
trouver. Photographiez ou comptez 

toutes les différentes fleurs ou arbres 
de votre jardin, du parc ou du chemin 

que vous parcourez. Réfléchissez 
aux différences entre les membres 
de votre famille et comment ces 

différences sont sources de joie pour 
vous tous. Remerciez Dieu pour son 

amour extraordinaire pour la variété ! 

•	 Rassemblez quelques 
éléments afin de conter 
l’histoire du bon Samari-
tain (Luc 10:25-37). Trou-
vez quelques sacs de jute 
pour représenter le désert, 
un bout de tissu déchiré 
pour représenter un sen-
tier, quelques pierres, une 
boîte pour représenter 
une auberge, sept petits 
personnages de votre 
boîte à jouets (ou dessinez 
de petits personnages 
sur du papier ou sur des 
pierres lisses), une petite 
bouteille d’eau, un mor-
ceau de tissu pour les ban-
dages, quelques pièces, un 
cheval ou un âne en figu-
rine (ou dessinez-en un sur 
un papier ou une pierre). 

• Déposez le sac de jute par 
terre. Placez des pierres 
d’une taille assez consé-

quente sous le sac pour 
représenter des collines et 
des pierres un peu plus pe-
tites par-dessus le sac de 
jute pour permettre aux 
voleurs de se cacher. Pre-
nez le tissu déchiré pour 
créer un sentier sur le sol. 
Placez la petite auberge 
à l’une des extrémités du 
sentier et installez-y une 
petite figurine d’humain 
pour représenter l’auber-
giste. Cachez deux figu-
rines humaines derrière 
les pierres pour représen-
ter les voleurs. Ensuite, 
utilisez les autres figurines 
pour représenter le prêtre, 
le lévite, celui qui se fait 
voler et le Samaritain. 

• Mettez en scène le récit. 
Laissez le Samaritain uti-
liser l’eau et les bandages 
afin d’aider l’homme 

blessé et les pièces pour 
payer l’aubergiste. Vers la 
fin de votre récit, expli-
quez qui est le prochain de 
l’homme blessé – le sama-
ritain, le prêtre, le lévite, 
les voleurs, et même vous. 
Et qui est votre prochain ? 

• Jésus a raconté cette his-
toire pour aider les gens 
à réfléchir à leur attitude 
peu aimable et irrespec-
tueuse envers les per-
sonnes différentes d’eux. 
Il voulait que ses auditeurs 
comprennent l’importance 
d’être gentil et aimant 
avec tous les habitants de 
la planète. Lorsque nous 
sommes gentils et géné-
reux avec les autres, ils 
peuvent voir à quel point 
Dieu l’est aussi avec nous. 

L’ÉTRANGER BIENVEILLANT

Prenez une grande feuille de papier et dessinez-y le 
plus grand cœur possible. Imaginez que c’est le cœur 
de Dieu. Tous les habitants du monde sont aimés par 

Dieu plus que nous ne pouvons l’imaginer ! Écrivez 
ou dessinez quelque chose dans le grand cœur pour 

vous rappeler l’amour merveilleux de Dieu pour tous. 
Vous pouvez aussi découper des visages de personnes 

dans de vieux magazines et voir combien de visages 
différents vous pouvez coller à l’intérieur du grand 

cœur. Lorsque vous avez terminé, rassemblez votre 
famille en cercle autour du cœur. Remerciez Dieu 

pour son amour incroyable pour chaque personne 
unique dans le monde. Demandez à Dieu de vous 

montrer comment vous pouvez partager son amour 
avec une personne seule aujourd’hui.

UN GRAND 
C    UR

FAITES UN RAPPEL
Dieu veut que nous aimions tout le monde parce 
que chaque personne est l’un de ses enfants et l’un 
de nos frères et sœurs. Rassemblez vos meilleurs 
outils de bricolage, des matériaux naturels ou 
tout ce que vous pouvez trouver. Utilisez-les pour 
créer quelque chose de spécial qui rappellera 
à votre famille que chaque personne dans le 
monde est précieuse pour Dieu. Comment le 
fait de comprendre l’amour de Dieu pour tous 
change-t-il votre façon de voir les gens qui 
vous entourent chaque jour ? Comment cette 
compréhension change-t-elle votre façon de 
leur montrer Son amour ?

Lisez Jean 3:16, 17. Ce sont des versets 
magnifiques sur l’amour de Dieu pour tous et 
sur le fait qu’Il désire ardemment que chacun 
soit sauvé. Travaillez avec votre famille pour 
trouver des gestes qui correspondent à ces 

deux versets. Montrez-les ensuite à quelqu’un, 
ou faites une vidéo de vous-mêmes pour 

exprimer ces versets. Peut-être pourriez-vous 
trouver un autre moyen de partager cette 
bonne nouvelle avec quelqu’un d’autre. 

Œ
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Karen Holford est directrice des ministères de la Famille, des Femmes 
et des Enfants pour la Division transeuropéenne. Elle adore trouver 
des moyens rassurant de partager l’amour de Dieu avec les autres !

LES BADGES DE 
L’AMOUR

Quand il était sur terre, Jésus s’efforçait par tous les moyens, de démontrer 
que chaque personne lui était précieuse, particulièrement celles qui se 
sentaient souvent ignorées, délaissées et peu aimées. Voyons comment 
Jésus s’y prenait pour inclure tout le monde. Que pouvons-nous apprendre 
de Lui qui pourrait nous aider à nous lier d’amitié avec des personnes 
différentes de nous ? 

PERSONNAGE RÉCIT BIBLIQUE COMMENT JÉSUS LES TRAITAIT ET CE QU’IL FIT POUR EUX 

Un centurion romain  
(un ennemi étranger) Luc 7:1-10

Des mères et des enfants Marc 10:13-16

Un homme qui inspirait  
la crainte aux autres Matthieu 8:28-34

Une étrangère cananéenne 
ayant une enfant malade Matthieu 15:21-28

Un paralytique désespéré Luc 5:17-26

Une femme samaritaine Jean 4:4-26

Un voleur sur la croix Luc 23:39-43

Une femme que l’on  
humiliait en public Jean 8:1-11

Un disciple qui a trahi Jésus Jean 21:1-19

Un collecteur d’impôts Luc 19:1-10

Un lépreux Matthieu  8:1-4

Lequel de ces récits préférez-vous ? Comment vous sentiriez-vous si vous étiez un personnage de votre récit favori et que Jésus vous 
traitait avec tant de bienveillance ? Comment faire preuve de la même bienveillance envers chaque personne que vous rencontrez ?

JESUS INCLUT TOUT LE MONDE !

SOYEZ UNE BÉNÉDICTION
Pensez à quelqu’un d’une culture différente de la vôtre. Il s’agit 
peut-être d’un voisin dans votre rue ou d’un nouvel élève dans votre 
école. Invitez votre famille à prier ensemble pour cette personne. 
Demandez à Dieu de vous montrer comment accueillir cette 
personne et sa famille dans votre maison. Faites quelque chose 
pour qu’elle se sente spéciale. Vous pourriez peut-être partager vos 
plats préférés de votre propre culture. Écoutez-les afin de mieux 
comprendre leur vie et trouvez de nouvelles façons de les bénir avec 
l’amour de dieu. 

Dans une église, tous les enfants se sont réunis pour 
fabriquer des badges pour tous les adultes. Chaque 
badge disait : « Je suis un enfant bien-aimé de Dieu 
! » Les enfants sont allés dans l’église et les ont 
épinglés sur tous les adultes. Certaines personnes 
âgées ont pleuré parce qu’elles n’avaient jamais su 
à quel point Dieu les aimait avant de lire leur badge. 
Que pourriez-vous faire pour les adultes de votre 
église pour leur faire savoir que tout le monde est 
inclus dans l’accueil aimant de Dieu ?
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CHÈRE DEBORAH

Chère Deborah,
Chère Celle qui est prête à tout 
laisser tomber,
Les changements sont difficiles. J’ai entendu dire que parfois les choses 
s’empirent avant qu’elles ne s’améliorent. Pas très encourageant, mais 
souvent vrai ! 

La bonne nouvelle, pour commencer, c’est que nous avons tous un père. 
Ce qui signifie qu’en Christ, nous sommes frères et sœurs, « membres de 
la famille de Dieu » (Éphésiens 2:19). Le fait que l’église soit une grande 
famille cosmopolite est une réalité incroyable ! Rien qu’à cette pensée, nous 
devrions nous sentir poussé à louer Dieu pour son amour transformateur. 
Nous devrions aussi prier sincèrement pour que nous puissions tous vivre 
hardiment et saintement pour Lui dans l’unité en faveur de ce monde solitaire 
en souffrance. 

Je suis confiante que votre époux possède un cœur pastoral pour sa 
congrégation, à l’instar de Paul pour ses croyants d’Éphèse. Peut-être serait-
il judicieux d’engager l’église dans une série de messages dont l’objectif 
serait de les focaliser sur leur identité par rapport au Christ vu l’impact que 
cela a sur les défis qu’ils doivent relever, leurs divergences d’opinions, leur 
communauté et leur relation individuelle avec Jésus.

En guise de suivi, présentez des séminaires sur l’hospitalité en mettant 
l’emphase sur les divers groupes ethniques/culturels, la nourriture, les sujets 
bibliques, etc. Ensuite, programmez des rencontres mensuelles par petits 
groupes, axées sur l’hospitalité. Encouragez les individus soit à se porter 
volontaire pour accueillir ou pour accepter les invitations. Soyez créatifs 
et mélangez les groupes afin d’encourager les nouvelles rencontres et 
l’envie d’en apprendre davantage au sujet de ces personnes nouvellement 
rencontrées. Échangez des recettes et rendez le tout créatif et amusant ! 

Les changements demandent du temps, mais quand nous pratiquons la 
gratitude et l’hospitalité (surtout auprès de ceux qui sont différents de nous), 
nous montrons à l’église (et au monde) que nous servons un Dieu qui aime 
tout le monde. En essence, nous préparons notre cœur pour le ciel et c’est un 
sujet qui mérite notre enthousiasme. 

Ne laissez pas tout tomber dans l’immédiat. Un miracle pourrait bien être 
sur le point de se produire ! « Ne nous lassons pas de faire le bien; car nous 
moissonnerons au temps convenable, si nous ne nous relâchons pas » 
(Galates 6:9).

Sincèrement,
Deborah 

Il y a environ deux ans de cela, ma 
famille a fait un énorme acte de 
foi. Nous avons déménagé très 
loin de notre famille et de nos 
amis proches, avec l’espoir d’aider 
une large congrégation toute 
naissante composée de personnes 
issues de cultures diverses, dans 
une zone urbaine. Heureusement, 
nous avons été chaleureusement 
accueillis et avons formé des liens 
forts après tout juste quelques 
mois.

Mais malheureusement, il y a eu 
très peu de changements depuis 
les premiers défis auxquels nous 
avons dû faire face depuis le 
premier jour. En fait, il semblerait 
que les choses aient empiré. Il y 
a des divisions notoires, donnant 
l’impression que plusieurs églises 
se rencontraient sous le même 
toit. Les membres semblent se 
disputer à propos de tout et de 
rien, et l’atmosphère s’en ressent : 
rigide et inconfortable.   

Bien entendu, nous sommes 
déçus et prêts à nous installer 
ailleurs. Pour être honnête, 
j’appréhende à me rendre à 
l’église, chaque sabbat. Je ne sais 
plus comment continuer. Nous 
avons désespérément besoin 
d’aide !

Signée,
Celle qui est prête à tout laisser 
tomber
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NOUVELLES D’AILLEURS

Division de l’Afrique centrale et orientale

En avril 2021, les femmes de pasteurs du champ missionnaire du Nord-Est du Kenya ont passé un weekend ensemble afin de continuer leur éducation. 
Les cours étaient assurés par Zoom et WhatsApp. Elles se sont réunies pour prier, s’encourager et finaliser les leçons restantes. Ce champ missionnaire 
est tout nouveau et n’a pas encore de bureau, néanmoins, elles ont commencé leur ministère sur de bonnes bases. Assis au premier rang, les dirigeants 
de la Division de l’Afrique centrale et orientale sont venus soutenir ce nouveau groupe et louer Dieu.

En avril 2021, les 
enfants de pasteurs 
de l’Union du Nord-
Est du Congo ont 
organisé une réunion 
avec leurs parents. Ils 
ont partagé la Parole 
de Dieu, un repas et 
offert des présents à 
leurs parents.

En avril 2021, les femmes de pasteur du champ missionnaire du nord-
ouest du Burundi ont tenu un séminaire de deux jours. Elles ont prié les 
unes pour les autres mais ont aussi eu des cours afin de parfaire leur 
éducation.  

Pour mettre fin à cet événement, les parents ont fait monter une prière 
pour leurs enfants.
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NOUVELLES D’AILLEURS

Les femmes de pasteur de la fédération du Ghana du Centre et du Sud ont organisé au début de 2021, des services à l’intention du bien-être des 
retraités. Elles ont pris le temps de rendre visite aux retraités et ont ensuite procédé à une distribution de nourriture.

Le 8 mai 2021, les 
Techiman femmes de 
pasteur de la fédération 
du Mid-North Ghana ont 
organisé un séminaire 
d’un jour suivi d’une 
distribution de livres dans 
le cadre de l’initiative « I 
Will Go ».

 Division de l’Afrique centrale et occidentale

En mai 2021, les femmes de pasteur du Mid-North se sont jointes 
au service d’adoration d’une des églises du district nord du Ghana, à 
Kintampo. 
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En Mai 2021, la 
fédération de MBA-
Sanaga a organisé 
une retraite à 
l’intention des 
femmes de pasteur 
au Cameroun.

Les femmes de pasteur de la Fédération du Secteur de Konongo dans le 
Ghana du Centre et du Sud ont partagé une journée de fraternité avec 
l’Église de Konongo Centre. Le 17 avril 2021, des présents spéciaux ont 
été offerts aux veuves et aux femmes âgées de l’église.

En Mai 2021, les femmes de pasteur de la Fédération de Nyon et 
Afamba ont tenu une retraite au Cameroun.

En Avril 2021, les femmes de pasteur de la Fédération d’Osun dans l’ouest du Nigeria ont tenu une retraite de prière. 

En Mai 2021, la Fédération de l’Ouest du Cameroun a organisé une retraite à l’intention des  femmes de pasteur.




